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1) Question : Est-ce que la démarche Coq vert est plus exigeante que l’écodiagnostic ? 
Réponse : Non, la démarche Coq vert n’est pas plus exigeante que l’écodiagnostic, il 
s’agit d’une démarche différente. Le label Coq vert est une démarche de 
management, avec création d’une vision, d’objectifs et de contrôle annuel des 
objectifs pour s’améliorer de manière continue. Le Coq vert n’a pas d’exigence en 
matière d’objectifs. En revanche, les différentes médailles de l’écodiagnostic peuvent 
être exigeantes, notamment la médaille d’or pour laquelle la paroisse doit avoir 75% 
de réalisations dans tous les domaines. 

2) Question : Est-ce que l’écodiagnostic est une méthode « light » ?  
Réponse : Pas forcément, l’écodiagnostic n’est pas une méthode light, les différentes 
médailles de l’écodiagnostic peuvent être exigeantes, notamment la médaille d’or 
pour laquelle la paroisse doit avoir 75% de réalisations dans tous les domaines. Il est 
possible, selon les cas et le contexte de la paroisse, que la médaille de bronze 
EcoEglise soit plus facile à atteindre que le label Coq vert. 

3) Question : Est-ce qu’il faut constituer une équipe pour le Coq vert ou 
l’écodiagnostic ?  
Réponse : Oui, il est nécessaire de constituer une équipe de 3 à 5 personnes pour le 
Coq vert et l’écodiagnostic. 

4) Question : Faut-il un coach pour le Coq vert ou l’écodiagnostic ?  
Réponse : Pour le Coq vert, il est nécessaire d’avoir un conseiller∙ère en management 
environnemental qui accompagne la démarche ou une personne qui s’engage à 
suivre la formation en management environnemental auprès d'oeco afin de 
connaître les 10 étapes de la démarche Coq vert et de pouvoir accompagner sa 
propre communauté. Pour l’écodiagnostic, il n’est pas nécessaire d’engager un 
conseiller∙ère ou un consultant∙e. EcoEglise propose toutefois des séances de 
coaching par zoom ou en présentiel pour les communautés qui le désirent. 

5) Question : Le Coq vert est-il un immense travail de documentation sur papier ? 
Réponse : Non, pas forcément. Dans la démarche Coq vert, il est utile et parfois 
nécessaire de documenter au minimum quelques processus essentiels si cela 
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influence l’efficacité écologique de la paroisse, si possible sur un fichier informatique 
et non pas sur papier. Il est également nécessaire de documenter la consommation 
d’énergie de la paroisse, en principe sur une tabelle Excel ou un logiciel informatique 
tel que le Compte de données vertes en prenant 6 indicateurs-clés. Le conseiller∙ère 
en management environnemental aide la paroisse à documenter ce qui est 
nécessaire ou utile grâce à son savoir-faire. 

6) Question : le Coq vert est-il plus cher que l’écodiagnostic ? 
Réponse : Non, pas forcément. Cela dépend du contexte et des investissements que 
la paroisse décide de faire suite à l’écodiagnostic ou dans le programme 
environnemental de la démarche Coq vert. Certaines Eglises cantonales, comme 
l’Eglise réformée Berne-Jura-Soleure, donne entre 2000 et 4000 francs à la paroisse 
pour financer un travail de management environnemental. Par ailleurs, un 
conseiller∙ère en management environnemental qui fait sa première expérience peut 
le faire gratuitement pour une paroisse, il s’agit de négocier avec lui ou elle et/ou de 
demander une subvention à l’Eglise cantonale. 

7) Question : le Coq vert est-il plus technique que l’écodiagnostic ? 
Réponse : Non, car les objectifs écologiques de la paroisse sont librement choisis par 
la paroisse, ils peuvent être théologiques uniquement, à savoir de la sensibilisation, 
introduire la sauvegarde de la Création dans la catéchèse et organiser des cultes ou 
messes pour la Création. Toutefois, dans le cadre du Coq vert, il est nécessaire de 
faire un tableau de suivi de la consommation d’énergie au minimum une fois par 
année. Par ailleurs, l’écodiagnostic comporte un aspect technique important, 
notamment dans le domaine des bâtiments, terrain et mode de vie (mobilité). La 
différence entre les deux outils se situe plutôt dans la démarche, dans la manière de 
travailler, mais pas dans les thèmes abordés.  

8) Question : le Coq vert est-il plus compliqué que l’écodiagnostic ? 
Réponse : Non, car il s’agit d’une différence de démarche entre les deux méthodes. 
Le Coq vert a 10 étapes à réaliser pour arriver à la certification qui n’existent pas 
dans la réalisation des projets sur la base des ressources dans le cadre de 
l’écodiagnostic. Le conseiller en management environnemental accompagne la 
paroisse dans la démarche Coq vert avec ses compétences et ses conseils, ce qui rend 
le Coq vert abordable pour toute paroisse sans compétences spécifiques de la part de 
celle-ci. Le conseiller donnera des formulaires à l’équipe Environnement, ce qui 
facilitera grandement son travail, car elle ne devra que répondre aux questions 
posées sur le formulaire et, le cas échéant, aller chercher l’information 
correspondante. 
 
 


